
IL ÉTAIT EN ROUTE VERS LE PORT DE BÉJAÏA

La mystérieuse disparition
de l’Artic Sea
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Les grands moyens dont
des bateaux de guerre
de la marine ont été

mobilisés par la Russie pour
retrouver le cargo Arctic Sea
battant pavillon Maltais et dis-
paru depuis la fin juillet der-
nier. Le bateau devait arriver
au port de Béjaïa le 4 août
prochain, mais il n’a jamais
passé le détroit de Gibraltar
selon les autorités espa-
gnoles. Géré par une compa-
gnie russe, le bateau pourrait
avoir été victime d’un acte de
piraterie, selon les experts. Un
acte commandité par la mafia
a aussi été avancé. Le bateau
a été affrété par un groupe
forestier scandinave et devait
amener sa cargaison du port
finlandais de Pietarsaari à
celui de Béjaïa. Toutefois le
bateau n’est jamais arrivé a
destination et est porté dispa-
ru depuis. Le dernier contact
avec son équipage remonte
au 28 juillet dernier à 2 h52
quand ont été contactés au
niveau de la manche les
gardes-côtes de Douvres. Il
est tout de même repéré dans
la nuit du 29 au 30 juillet au
large de Brest. Depuis, aucun
signe du bateau. Cette dispa-
rition a suscité un véritable
branle-bas de combat chez
les autorités maritimes, et un

mandat de recherche a même
été lancé par Interpol. Le mys-
tère reste entier à ce jour,
d’autant qu’il a disparu dans
une région maritime fortement
fréquentée. L’implication des
membres de l’équipage dans
la disparition du cargo a
même  été évoquée en plus

de la possibilité d’un acte de
piraterie ou d’une action de la
mafia. L’Arctic Sea transportait
une cargaison  de bois finlan-
dais estimée à 1,16 millions
d’euros. Ce qui est intrigue
aussi les enquêteurs, c’est un
incident survenu le 24 juillet
dernier. En effet, une dizaine

d’hommes qui ont affirmé
appartenir a la police anti-
drogue suédoise sont montés
à bord du bateau et l’on fouillé
après avoir ligoté et bâillonné
les marins. Le président
Russe Medvedev a ainsi déci-
dé de mobiliser des moyens
militaires importants pour

retrouver la trace de l’Arctic
Sea dans les eaux de l'Océan
Atlantique. Il a chargé, mer-
credi, son ministre de la
Défense, Anatoli Serdioukov,
de prendre toutes les mesures
nécessaires pour retrouver le
cargo et son équipage russe.
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Une grande foule accompagne Katchou à sa dernière
demeure à Hamla

La star algérienne de la chanson chaouie,
Katchou, de son vrai nom Ali Nasri, a été accompa-
gnée ce jeudi à sa dernière demeure au cimetière
du village de Hamla, à 15 km à l'ouest de Batna, par
une grande foule. Ont assisté aux funérailles de cet
artiste, aux côtés de ses proches, le secrétaire
général du ministère de l'Intérieur et des
Collectivités locales, M. Abdelkader Ouali, les auto-
rités locales civiles et militaires, le directeur de
l'Office national pour la culture et l'information
(ONCI) ainsi que de nombreuses personnalités et
artistes de la scène nationale. Selon des sources
concordantes, ils étaient quelque 5 000 personnes,
venues même des wilayas voisines de Biskra, de
Khenchela et de Oum-El-Bouaghi, à assister à l'en-

terrement. La radio locale de Batna a cessé ses
émissions ordinaires pour donner l'occasion, en
direct, aux fans et admirateurs de l'artiste de pré-
senter leurs condoléances aux proches du défunt et
à toute la famille artistique nationale. Katchou a
rendu l'âme à l'hôpital de Aïn-Touta suite à  un acci-
dent de la circulation routière survenu mercredi der-
nier vers 18h30 sur le tronçon de la RN 3 reliant
Batna à Aïn-Touta, près de la Carrière géante, selon
ses proches. Le corps du défunt Katchou, qui nous
a quittés à l'âge de 46 ans, a été transporté jeudi
matin vers sa demeure familiale, à la cité Kechida
de Batna, puis vers son domicile parental, à Hamla,
où la prière de l’absent devait être accomplie à la
mosquée du village.
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Malgré l’actualité chargée, je rappelle à tout hasard, pour
ceux que ça intéresserait encore, qu’il est toujours en pri-
son.

Le moudjahid et Patriote Mohamed Gharbi

Allez ! Encore un petit effort. 
Oui ! Oui ! Je sais ! Tous ces vendredis passés à
flemmarder au lit, à déambuler nonchalamment au
souk, à musarder entre la cuisine, le café dehors et le
lavage astiquage de la voiture, ce n’est pas facile à
gommer d’un trait. Mais on s’y fait. Pensez à vous faire
plaisir pour ce premier vendredi. Moi, je ne manquerais
cette occasion pour rien au monde. Il faut dire que
légèrement dépravé, un brin chtarbé sur les bords, j’ai
des plaisirs assez bizarres. Que je m’en vais satisfaire
dès ce midi. Une sorte de vengeance froide. De ces
actes que l’on a gardés depuis des lustres cachés,
enfouis en soi. Et que l’on fantasmait littéralement de
réaliser, de commettre un jour. Et ce jour est enfin arri-
vé, alléluia ! Je sais que je le trouverais au carrefour
habituel. Ce carrefour qu’il ne quitte jamais et d’où il
m’a fait subir les pires humiliations. Assis tous les ven-
dredis devant son échoppe faite de bois et de plaques
de zinc mal jointes, un rideau de tôle froissée et
rouillée à demi baissé sur son «commerce», il avait

toujours le même sourire carnassier, la même dégaine
goguenarde et le rictus mauvais lorsque s’il me voyait
débouler devant lui, pour compléter en catastrophe
mes achats avant la grande prière et la transformation
de la cité en ville fantôme : «Ma n’biîch khouya ! Je ne
vends pas ! C’est l’heure de la prière !» Ah ! ce
regard, combien il m’a traumatisé. J’avais l’impression
d’être le canard boiteux du quartier, l’incorrigible
cancre impie qui ne comprenait toujours pas qu’un
bon musulman ne fait pas commerce à l’heure de la
grande prière. Dépité, furieux et incapable d’expliquer
calmement à ce gugusse l’incongruité de cette pra-
tique, je repartais à chaque fois la queue entre les
jambes, le panier vide et la fureur impuissante.
Aujourd’hui, c’est mon heure. Je vais me le faire, mon
commerçant ! Parce que vu le nombre d’administra-
tions, d’entreprises, d’usines et de sociétés ouvertes
et en activité ce vendredi, vu le nombre d’Algériennes
et d’Algériens au travail ce jour et qui voudront se res-
taurer à la mi-journée, ça m’étonnerait que mon tyrano
de commerçant ne vende pas à l’heure de la prière.
Mumm ! A nous deux, mon coco ! Je fume du thé et je
reste éveillé, le cauchemar continue.
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Je vais me le faire !
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GRIPPE PORCINE
Des experts européens

jugent inutile la fermetu-
re préventive des écoles 

Des experts de l'Union
européenne ont jugé «inutile»
la fermeture à titre préventif
des écoles face à la menace de
la grippe porcine, ou de différer
la rentrée des classes, esti-
mant que le virus A/H1N1 de la
maladie allait frapper les
enfants à l'occasion des pre-
miers rassemblements. Selon
ces experts européens, il est
«inutile» de fermer les écoles
pour se prémunir contre le virus
de la grippe porcine, estimant
que cette pandémie allait tou-
cher les élèves à l'occasion de
leurs premiers regroupements.
Chaque pays «reste libre» de
décider des mesures à
prendre, a insisté la
Commission européenne, en
présentant un avis adopté «à
l'unanimité» par les représen-
tants des Etats lors d'une
réunion du Comité pour la
sécurité sanitaire de l'UE. Ce
comité a expliqué que les Etats
membres «ne voient pas la
nécessité, pour le moment,
d'ordonner des fermetures
«massives» d'écoles à titre pré-
ventif. Ils préconisent toutefois
«la fermeture locale d'écoles
en cas de diagnostic d'infection
chez les élèves dans le but de
retarder la transmission du
virus». «L'utilité de cette
approche dépend clairement
de la rapidité des actions», a
insisté le Comité. Les experts
européens recommandent, en
outre, de «prévenir d'autres
formes de rassemblement
d'enfants». «L'objectif est d'évi-
ter que des parents mettent en
place des structures parallèles,
comme des garderies, en cas
de fermeture des écoles, ce qui
ne ferait que déplacer le pro-
blème», a expliqué un expert.
Le Comité poursuit ses
réunions afin de formuler des
recommandations sur la vacci-
nation. «Nous espérons pou-
voir faire une annonce dans les
jours qui viennent», a déclaré
un des porte-parole de la
Commission, Dennis Abbo.
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